


LESECOURSCATHOLIQUE-CARITAS FRANCE

En France, grâce à 3500 équipes locales (France 
métropolitaine et outre-mer) et un réseau de près de 60 000 
bénévoles et de 890 salariés, l’an dernier 938 000 personnes 
ont été accueillies et soutenues dans 2400 lieux d’accueil.

À l’international, en 2021, 426 opérations ont été menées 
dans 52 pays, en lien avec le réseau Caritas Internationalis 
(162 Caritas) et 2.4 millions de personnes ont été bénéficiaires 
de l’aide internationale.



Pourquoi leSecours Catholiquepublie un  

rapportpauvreté chaqueannée?

Tous les ans, le Secours Catholique présente les contours d’une pauvreté multiple et 
complexe qui caractérise l’exclusion d’aujourd’hui. Cette analyse de l’état de la pauvreté 
en France est menée grâce au recueil annuel des données remontées de ses 72 
délégations.

Crédibilité et originalité du Secours Catholique

• Objectiver les constats sur la pauvreté en France
• Proposer des solutions à partir de ces constats et des paroles des personnes 

rencontrées
• Présence sur tout le territoire (métropole et outre-mer, rural et urbain)
• Double compétence : Plaidoyer et actions terrain





Profil général, cequ’onétudie

46 000 fiches statistiques contenant des 

informations sur la démographie, la situation face à 

l’emploi, les ressources et conditions de vie 

recueillies dans les 72 délégations de l’association.



Démographie : Unemajorité defamilles

Par rapport à la 
population générale: 
une forte part de 
familles 
monoparentales et 
d’hommes seuls

Augmentation de la part de 
femmes seules

Total foyers avec enfants : 
43,6% dans le Finistère 
contre 52,4% pour le total 
France



Démographie: Tranchesd’âgeactif très présentes

Les 25-50 ans 
très présents

Augmentation 
de la part des + 
de 60 ans



Chômage

Le chômage de longue 
durée concerne 6
chômeurs sur 10

Augmentation de la part de 
chômeurs indemnisés de 
longue durée par rapport à 
2020 où la crise avait poussé 
des chômeurs + récents dans 
nos accueils

Durée en chômage indemnisé



Niveau devie

Un niveau de vie de 

548 euros équivalent 

à la moitié du seuil de 

pauvreté en 2021

2/3 des ménages 

sous le seuil

d’extrême pauvreté EMBARGO
jusqu’au 17 novembre 2021

00:01



Logement

Près du tiers (32%) des 

ménages rencontrés 

vivent en logement 

instable ou sans 

logement

26% dans le Finistère

La part des ménages avec enfants

en logement précaire augmente en

2021



Nonrecours auRSA

Le tiers des 

ménages 

éligibles ne 

perçoivent pas 

le RSA





Budgetdesménagesentempsdecrise, ce

qu’onétudie

Près de 9000 relevés budgétaires issus des dossiers
d’accueils dans une dizaine de délégations

3 périodes de recueils: avant la crise covid, puis de juin
2020 à février 2021 puis de juin 2021 à février 2022

Approche complémentaire de l’étude de la pauvreté

Apport de connaissance sur les conséquences de la 
crise covid



Evolutiondesprofilsdurant lacrise

Au sein des ménages 
nouvellement accueillis, 
augmentation de la part de 
ceux moins soutenus par
les aides d’urgence:
femmes seules notamment

La part de femmes seules 
reste stable entre + 1 an et
+ 2 ans



Evolution desprofils  

durant lacrise

Au sein des ménages 

nouvellement accueillis:

• Augmentation de la part de 

chômeurs juste après le 

début de la crise sanitaire

• Augmentation de la part de

ménages en situation 

d’impayés



Evolutiondesprofilsdurant lacrise

Ménages déjà connus / ménages nouvellement accueillis

Ménages déjà connus: une pauvreté plus 

structurelle

Ménages nouvellement accueillis dans la période 

de crise sanitaire: fragilisés par le choc subi qui 

ne permet plus de boucler les fins de mois



Importance des dépenses

pré-engagées (loyer, énergie,

téléphone…)

Elles représentent près de 

60% des ressources 

disponibles soit une part 2 fois 

plus importante que pour

l’ensemble des ménages

vivant en France (30%)



Restepour

vivre  quotidien
2 ans après l’émergence de la crise, la moitié des 
ménages rencontrés disposent d’un reste pour 
vivre de moins de 7,5 €* par jour et par unité de 
consommation, soit une diminution de 0,5 à 1 € 
par rapport à l’avant crise.

Cette baisse s’explique :

• par le poids des crédits et dettes accumulés par 
les ménages déjà connus des équipes

• par le poids croissant des dépenses contraintes 
chez les ménages nouvellement accueillis dont 
les revenus ont été particulièrement déstabilisés 
par la crise

*soit 5 € par jour et par personne



Desbesoins exprimés et desimpayés qui illustrent 

lesarbitragesimpossibles



Craintedeseffets

del’inflation àlongterme

Alors que la réalité est déjà faite de choix impossibles:

• Arbitrer entre le paiement du loyer ou de l’énergie…

• Privilégier les dépenses alimentaires au risque de s’endetter ou
faire appel à l’aide alimentaire

Un texte d’analyse de ces situations par un groupe du Secours 
Catholique de la délégation du Rhône est présent dans le rapport 
statistique et appuie ces constats



Budgetdesménagesenseignementde

l’étudesur3périodes,entempsdecrise

La crise sanitaire a conduit certains ménages à venir nous rencontrer 
pour la 1ère fois, des ménages plus en emploi ou au chômage et 
percevant des revenus du travail et des transferts, mais très fragilisés par 
la crise sanitaire.

Pour les personnes ciblées par les aides d’urgence mises en place, elles 
ont temporairement limité l’aggravation des conditions de vie. Mais la 
crise a été un choc brutal pour les personnes déjà accompagnées, qui 
sont dans une forme plus structurelle de pauvreté, ancrée dans la durée.

Ce que ces ménages ont en commun: pas de marge de manœuvre ni 
de filet de sécurité



Principales recommandations duSecours 

Catholique-CaritasFrance

1/ RASSEMBLER :

Les périodes de forte incertitude sont propices au succès de discours simplistes, 

à la recherche de boucs émissaires.

Nous attendons de nos responsables politiques un discours de confiance envers 

chacune et chacun, une recherche de cohésion sociale et de promotion des 

capacités de chaque personne, et non un discours de division ou de

stigmatisation, ni un accroissement des “contreparties” demandées aux

allocataires du RSA.

Vivre dans la pauvreté n’est pas un choix ni une fatalité.



Principales recommandations duSecours 

Catholique-CaritasFrance

2/ PROTÉGER (A)

Se doter d’un outil annuel de mesure de la pauvreté en niveau de 

vie arbitrable, en s’appuyant sur l’Insee, en complément du taux de pauvreté, 

qui ne rend pas compte des contraintes que les dépenses pré-engagées 

exercent sur les ressources.

Se donner pour cap de garantir à chaque ménage un revenu 

minimum arbitrable permettant de sortir de la grande pauvreté ou 

de ne pas y tomber, pour que chacun puisse contribuer sans crainte du
lendemain à la société.



Principales recommandations duSecours 

Catholique-CaritasFrance
2/ PROTÉGER (B)

Augmenter le pouvoir de vivre des ménages les plus modestes :

• L’accès à un emploi et à un salaire décent, accompagnement de

long terme

• Relever les minimas sociaux à hauteur de 40% du revenu médian, les 

réindexer sur l’inflation et élargir l’accès au RSA (18-25 ans et personnes 

étrangères dès l’obtention d’un titre de séjour)

• Engager une politique déterminée contre le non-recours aux 

prestations sociales

• Veiller à l’accessibilité des biens et services essentiels

(logement, énergie, alimentation…)



Principales recommandations duSecours 

Catholique-CaritasFrance

3/ ANTICIPER

Accélérer la transition écologique de façon à sortir les ménages 

les plus modestes du piège des prix élevés de l’énergie :

● Renforcer les politiques publiques de rénovation globale et

performante des logements et cibler l'effort sur les plus modestes

● Faire vivre le droit à la mobilité durable accessible à tous, en

renforçant les alternatives à la voiture individuelle et les aides à l’achat de

véhicules propres pour les ménages les plus modestes



Etat de la Pauvreté en 2021 

dans le FINISTERE



Dans le Finistère 900 bénévoles œuvrent dans 31 équipes locales pour 

accueillir, écouter, accompagner, dans la durée et partager des moments 

de convivialité.

En 2021, les équipes du Finistère ont accueilli près de 12 000 personnes.

Présentationde laDélégation



Visagesdelapauvreté rencontréepar le

SCCF  dans leFinistèreen2021
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Visagesdelapauvreté rencontréepar le

SCCF  dans leFinistèreen2021
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Visagesdelapauvreté rencontréepar le

SCCF  dans leFinistèreen2021
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Visagesdelapauvreté rencontréepar le

SCCF  dans leFinistèreen2021
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5caféssolidaires



Un«Fraternibus»sur routesdes  

campagnesdusudFinistère



11boutiques solidaires



Nousaider
Devenir Bénévole

Dons en ligne sur :
secours-catholique.org

Don postal :
Distribution de 100 000 enveloppes

« dons » en Finistère

Enveloppes « dons » disponibles dans les 
églises.

Ou au Secours Catholique
Délégation du Finistère
14 rue de la Troménie – BP 1246 
29102 QUIMPER cedex

Ventes
du gâteau « le Fraternel », Pates de fruits de 
Landevennec et autres objets,
sur les marchés aux mois de décembre.



ContactRelationsPresse

Stéphane COSSART

stephane.cossart@secours-catholique.org

06 84 62 30 77

36

#rapportpauvrete

Retrouvez La Délégation Finistère du Secours Catholique sur :

Web : https://finistere.secours-catholique.org 

https://www.facebook.com/SecoursCatholique29/

mailto:stephane.cossart@secours-catholique.org
https://finistere.secours-catholique.org/
http://www.facebook.com/SecoursCatholique29/


Annexe: Budgetdesménages- définitions


